
Aula di Lingue - Visioni di città  
Bruxelles 

 

 
La pagina può essere fotocopiata solo per uso didattico  

© Zanichelli Editore | https://aulalingue.scuola.zanichelli.it  
 

 
Bruxelles  

 
 

 
 

Aujourd’hui, je vous emmène à Bruxelles. La capitale de la Belgique, célèbre pour sa Grand-
Place, sa fontaine du Manneken-Pis et son Atomium. Mais aussi… la capitale de la bande 
dessinée, dont je suis une grande amatrice ! Je vais donc organiser mon séjour non pas en 
fonction des sites les plus touristiques, mais autour du parcours qui met la BD à l’honneur sous 
la forme de fresques murales. Et j’en profiterai aussi pour découvrir, sur le conseil de mon prof 
d’urbanisme, la nouvelle zone branchée et dynamique de Bruxelles, à savoir le quartier du Canal. 
Dès la sortie de la gare de Bruxelles-Central, je pars sur les traces des personnages de bande 
dessinée à travers la ville. Parce que, oui, Bruxelles est à la bande dessinée ce que Hollywood 
est au cinéma. Elle concentre toutes les plus grandes stars du neuvième art ! Des stars qui 
ont bercé mon enfance, et qui me tiennent encore compagnie aujourd’hui… 
Je me lance donc dans une sorte de chasse au trésor pour trouver les peintures murales 
dédiées à la BD, qui sont disséminées dans toute la ville de Bruxelles. J’en croise plusieurs 
que je reconnais facilement. Dans une galerie piétonne située près de la gare, je lève la tête 
et j’ai l’agréable surprise de voir, sur le plafond, le village des petits Schtroumpfs bleus au 
complet, avec leurs sympathiques maisons en forme de champignons. Au milieu d’une rue 
commerciale du centre-ville, j’aperçois Tintin, accompagné de son chien Milou et de son ami 
le capitaine Haddock, qui semblent descendre les escaliers de secours d’un immeuble. Et, 
dans une rue résidentielle un peu excentrée, je croise d’abord Astérix et Obélix qui, avec les 
autres irréductibles Gaulois de leur village, attaquent un camp romain ; puis Lucky Luke, le 
célèbre cowboy solitaire, dégainant son arme plus vite que son ombre, pour viser les quatre 
frères Dalton qui viennent de braquer une banque.  
Je me rends ensuite au Centre belge de la bande dessinée qui, pour une vraie fan de cet art 
comme moi, est une étape obligatoire. Dans ce musée, j’en apprends plus sur l’histoire de la 
BD franco-belge. Je vous la résume en quelques mots : dans sa forme moderne, elle naît en 
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Belgique avec les premières aventures du jeune reporter Tintin, créées par Hergé en 1929. 
Et elle se développe après la Seconde Guerre mondiale, avec des journaux destinés à la jeunesse, 
comme Le Journal de Tintin et Le Journal de Spirou. Résultat : aujourd’hui, la Belgique est le pays 
avec la plus forte densité d’auteur(e)s de BD au kilomètre carré, puisqu’elle en compte plus de 
700 ! 
Pour rester dans le thème de l’art du temps présent, je décide de prendre le bus pour aller 
visiter le MIMA, c’est-à-dire le Millenium Iconoclast Museum of Art. Le moins que l’on puisse 
dire, c’est que le concept est unique en son genre ! Dans ce musée tout sauf traditionnel, on 
s’intéresse à la culture urbaine des années 2000 à nos jours. Avec des œuvres plastiques et 
graphiques bien sûr, comme le street art, mais pas que ! On s’intéresse aussi : à la culture 
musicale contemporaine ; aux influences artistiques dans le cinéma ; au stylisme ; aux 
tatouages ; et cetera. Bref, c’est un musée très actuel et vraiment passionnant, surtout pour 
les visiteurs 2.0 de la génération Z, comme moi ! 
Petit bonus : ce musée a été aménagé dans une ancienne brasserie, un superbe bâtiment en 
briques rouges qu’il aurait été effectivement dommage de raser ! Je sais, grâce à mon prof 
d’urbanisme, que ce choix s’inscrit dans la politique de réhabilitation du design industriel, pour 
mettre en valeur le patrimoine historique le long du canal de Bruxelles. 
Mon prof nous a parlé aussi d’un autre exemple vertueux de cette politique, avec la renaissance 
très récente de l’ancien site industriel Tour & Taxis. Je m’empresse d’aller le découvrir et… waouh 
! Je ne m’attendais pas à quelque chose de si grand ! C’est un site vraiment immense, qui s’étend 
sur plusieurs hectares. Et on y trouve un peu de tout, c’est une véritable ville dans la ville ! Très 
vivante et dynamique, qui plus est ! Il y a l’ex Entrepôt royal, dont la façade massive le fait 
ressembler au palais d’un roi, où on trouve – entre autres – des bureaux, des magasins, des bars 
et des restaurants, une salle de sport, une clinique médicale et une crèche. Dans les dépendances 
de cet Entrepôt, qui ont la caractéristique toiture en dents de scie, on organise également des 
foires et des expositions. Et puis il y a l’ancienne Gare maritime, un hall gigantesque tout en métal 
et en verre, où étaient chargés et déchargés les trains de marchandises, qui accueille maintenant 
un jardin intérieur et un Food market. Sa structure a été conservée, mais associée à du bois clair 
qui sert à séparer les espaces. J’adore ce contraste, entre le style industriel un peu froid du XXe 
siècle et le style scandinave très contemporain, plus chaleureux : pour moi, c’est une vraie réussite 
!  
D’ailleurs, si vous avez une petite faim lors de votre visite du quartier du Canal à Bruxelles, je vous 
conseille de tester l’un des restaurants de cette halle gourmande, qui sont tenus par dix chefs 
bruxellois. Vous n’aurez pas de difficulté à trouver des moules-frites, des gaufres ou d’autres 
délicieuses spécialités belges ! Alors, bonne visite et… bon appétit ! 
 
 
 


